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Raisonnements

Exercice 1 : Écrire à l'aide de quanti�cateurs les assertions suivantes sur f ∈ RR

ainsi que leur négations.

1. La fonction f est croissante

2. La fonction f est périodique

3. La fonction f est bornée.

4. la fonction f est constante.

Exercice 2 : Montrer que l'implication

(∃x ∈ E : ∀y ∈ F, P (x, y)) ⇒ (∀y ∈ F, ∃x ∈ E : P (x, y))

est vraie mais que sa réciproque ne l'est pas forcément.

Exercice 3 : Montrer que l'implication

(∃!x ∈ E : ∀y ∈ F, P (x, y)) ⇒ (∀y ∈ F, ∃x ∈ E : P (x, y))

est vraie mais que sa réciproque ne l'est pas forcément.

Exercice 4 : Montrer que l'implication

(∃!x ∈ E : ∃y ∈ F : P (x, y)) ⇒ (∃y ∈ F : ∃!x ∈ E : P (x, y))

est vraie mais que sa réciproque ne l'est pas forcément.

Exercice 5 : Soit u, v et w les suites de réels dé�nies par u0 = v0 = w0 = 0 et :

∀n ∈ N,


un+1 = un + n+ 1

vn+1 = vn + (n+ 1)2

wn+1 = wn + (n+ 1)3.

Montrer que, pour tout entier n, on a

un =
n(n+ 1)

2
, vn =

n(n+ 1)(2n+ 1)

6
, wn =

(
n(n+ 1)

2

)2

·

Exercice 6 : Montrer que :

∃n0 ∈ N : ∀n ∈ N, (n ≥ n0 ⇒ n! ≥ 2n)

Exercice 7 :

Soit u une suite réelle telle que ∀n ∈ N, un+1 =
1

n+ 1
(u0 + u1 + ...+ un).

Montrer que u est constante.

Exercice 8 : Montrer que ∀x ∈ R+, (∀ε > 0, x ≤ ε) ⇒ x = 0.

Exercice 9 : Soit u une suite réelle véri�ant ∀n ∈ N, un+2 = 2un+1 − un.
Montrer qu'il existe un unique couple (A,B) ∈ R2 tel que ∀n ∈ N, un = A+Bn.

Exercice 10 : Déterminer les réels x tels que
√

4− x2 = 2− x.

Exercice 11 : Déterminer les fonctions f de R dans R telles que

∀(x, y, z) ∈ R3, (f(y)− f(x)) (z − y) = (f(z)− f(y)) (y − x)

puis celles telles que :

∀(x, y, z) ∈ R3, (f(y)− f(x)) (z − y) = (f(z)− f(y)) (x− z)

Exercice 12 : Montrer que :

∀x ∈ R,
(
x+

1

x
∈ Z ⇒

(
∀n ∈ N, xn +

1

xn
∈ Z

))

Exercice 13 : Soient a et b deux réels et u une suite de réels telles que

∀n ∈ N, un+2 = aun+1 + bun.

On suppose que b ̸= 0.

1. On suppose que le polynôme X2 − aX − b possède deux racines distinctes r1
et r2. Montrer que ∃!(A,B) ∈ R2 : ∀n ∈ N, un = Arn1 +Brn2 .

2. On suppose que le polynôme X2 − aX − b possède une racine double r0.

Montrer que ∃!(A,B) ∈ R2 : ∀n ∈ N, un = (An+B)rn0 .
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